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Le 1er RI est créé en 1479 sous le
nom de « Régiment de Picardie ». Sa
devise « On ne relève pas Picardie »
est la réponse de son commandant
qui, lors de la bataille de San Pietro le
29 juin 1734, lança au commandant
du Régiment de Provence qui venait le
relever : « Monsieur, vous saurez
qu’on ne relève pas Picardie ». L’or-
donnance du 1er janvier 1791 sup-
prime les dénominations de l’Ancien
Régime et renomme les régiments. Le
Régiment de Picardie devient le 1er
Régiment d’infanterie de ligne.

Première guerre mondiale
Lorsque la première guerre mondiale
éclate, le 1er RI appartient à la 1ère
Division d’infanterie. Il participe aux
combats des frontières, à la bataille
de Guise et à la contre-offensive qui
mène à la victoire de la bataille de la
Marne. Ensuite, il sera de toutes les
batailles (Verdun, Chemin-des-Dames,
Vosges, Alsace, etc.). Sur les 7.929
hommes qui porteront l’uniforme du
1er RI, 3.308 tomberont au champ
d’honneur. En 1914, un régiment
d’infanterie comprend 3.340
hommes. Le 1er RI sera cité quatre
fois à l’ordre de l’armée. Sa dernière
citation exprime parfaitement ses
qualités (extraits) : « A soutenu, du

rieusement le 15 mai 1940 aux pre-
miers et rudes contacts ennemis. Dans
la région de Condé-sur-Escaut, du 19
au 26 mai, a repoussé avec succès
toutes les attaques adverses sous les
bombardements les plus violents
jusqu’à l’ordre de retraite sur Dun-
kerque. En cours de progression, com-
plètement encerclé par un ennemi su-
périeur en nombre et puissamment
armé, s’est battu héroïquement dans
l’agglomération de Loos jusqu’à épui-
sement de ses moyens de défense,
dans des combats violents allant pour
certains jusqu’au corps à corps, éprou-
vant des pertes sensibles. »
A l’issue de l’armistice de juin 1940,
le 1er RI est recréé. Immédiatement
après le débarquement anglo-améri-
cain en Afrique du Nord et avant la dis-
solution du régiment, son chef de
corps, le colonel Bertrand, donne l’or-
dre, de cacher des armes, des muni-
tions et des équipements. De nom-
breux cadres constituent les noyaux
des maquis et chaque officier a reçu
une mission. Le régiment rejoint l’Or-
ganisation de Résistance de l’Armée.
Le 18 juin 1943, il reçoit un premier
parachutage. En 1943, la Gestapo
procède aux premières arrestations et
exécutions au sein du régiment. Le
commandant Duchatelet est assas-
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Plus ancien régiment d’Europe encore en activité, le 1er Régiment d’infanterie (RI) a été la première unité de l’ar-
mée de Terre à être dotée du système « FELIN ». Il est titulaire de la fourragère de la Médaille militaire, des croix
de Guerre 1914-1918 (4 palmes) et 1939-1945 (2 palmes) et de celle de la Valeur militaire (2 palmes).

27 mai au 4 juin 1918, le choc de
forces allemandes supérieures en
nombre, remplissant, dans des condi-
tions très difficiles, toutes les missions
qui lui étaient confiées. Du 18 au 26
juillet, prenant part à la contre-offen-
sive du Tardenois, a atteint, par des
attaques successives, contre un en-
nemi tenace, tous les objectifs qui lui
étaient assignés, pénétrant de huit ki-
lomètres dans les positions alle-
mandes et affirmant de nouveau son
élan et sa valeur offensive. »

Deuxième guerre mondiale
En mai 1940, le 1er RI, qui appar-
tient à la 1ère Division d’infanterie
motorisée, est engagé en Belgique,
puis se bat et disparaît à Lille. Grâce à
sa brillante attitude au combat, il est
cité à l’ordre de l’armée (extraits) :
« En Belgique, sur la position à peine
ébauchée de La Dyle, a résisté victo-

p22-23 1e rRégiment d'infanterie.qxp_Mise en page 1  10/12/2019  12:26  Page1



U
N
I
T
É
S

D
É
C
O
R
É
E
S

N° 338 - Décembre 2019 - 4ème trimestre 23

CROIX DE GUERRE ET VALEUR MILITAIRE

1er Régiment d’Infanterie

siné. Le commandant Rauscher meurt
en déportation. Le 1er mai 1944, le
colonel Bertrand reçoit l’ordre de met-
tre en œuvre le « plan vert » (actions
sur les voies ferrées), en vue de la pré-
paration des futurs débarquements.
Suite aux débarquements de Norman-
die et de Provence, les forces alle-
mandes du Sud-Ouest risquent d’être
encerclées. Sous les ordres du général
Elster, elles entreprennent de remon-
ter vers l’Allemagne. Le 1er RI parti-
cipe aux harcèlements des unités de la
Wehrmacht. Son comportement au
cours des combats de la Libération lui
vaut l’attribution de la médaille de la
résistance française et une nouvelle ci-
tation à l’ordre de l’armée (extraits) :
« En dépit des arrestations, déporta-
tions et perquisitions, a réussi à met-
tre à l’abri une partie importante de
son armement, de son habillement et
de ses approvisionnements. (...) Le
régiment a pu se regrouper autour de
ses équipes clandestines qui n’avaient
jamais cessé de mener le combat.
Conduisant une guérilla continuelle de
8 août au 12 septembre 1944 a ma-
nifesté les plus belles qualités d’une
troupe de choc par ses actions de har-
cèlement au cours desquelles il a
causé à l’ennemi des pertes dépas-
sant 500 tués, un millier de blessés,
150 prisonniers et a contribué à la
reddition d’un groupement de co-

lonnes ennemies fort de 18.000
hommes. »

Système « FELIN »
Le 1er RI est la première unité à être
équipée du système « Fantassin à
Equipement et Liaisons INtégrés (FE-
LIN) ». Entre 1995 et 2000, la Direc-
tion générale de l’armement (DGA)
lance un programme d’étude amont
dont le but est de réaliser un démons-
trateur technologie pour un « équipe-
ment du combattant débarqué ». Les
essais des différents prototypes dé-
montrèrent les gains en capacité opé-
rationnelle d’un système de combat
individuel. En mars 2004, la société
française Sagem Défense Sécurité
remporte l’appel d’offre pour la réali-
sation du système FELIN, qui améliore
les fonctions de communication, léta-
lité, protection, mobilité et soutien de
l’homme. Il présente aussi une com-
patibilité avec les systèmes d’arme
Eryx et Milan, véhicules de l’avant
blindé et véhicules blindés de combat

d’infanterie ainsi que les hélicoptères
NH 90 (manœuvre et assaut) et Cara-
cal (sauvetage de combat). L’architec-
ture du système FELIN repose sur un
réseau transmettant les données et un
réseau alimentant le système en éner-
gie. Il est composé de sous-systèmes
portant sur l’armement, les tenues de
camouflage et de protection (nu-
cléaire biologique chimique et balis-
tique), le casque, l’électronique indivi-
duelle, les équipements optiques,
l’information tactique et l’intégration
dans les véhicules. 
En 2009, la DGA a commandé
22.588 systèmes FELIN. Depuis le
1er septembre 2014, le 1er RI appar-
tient à la Brigade franco-allemande. Il
a participé à toutes les opérations ex-
térieures de l’armée française, qui lui
valent l’attribution de la croix de la Va-
leur militaire avec deux palmes pour
ses opérations en Afghanistan en
2009 et 2012. 

Marc Beauvois
section de la Haute-Garonne

Système «FELIN ». (c) Loïc Salmon
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